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Édito

Croissance verte 
et attractivité
Préserver l’environnement et les ressources naturelles, développer la recherche, 
l’innovation, créer de l’emploi, tels sont les objectifs que les élus du Grand Narbonne 
poursuivent au travers des politiques publiques axées sur la croissance verte. 
Il en va bien sûr ainsi du plan ambitieux de prévention, de collecte et de valorisation 
que nous menons, des investissements financiers mobilisés pour la création d’un 
centre de tri à la pointe de la technologie à l’Écopôle Suez/Grand Narbonne qui a 
entraîné l’installation d’un centre de recherche mondial sur les biodéchets.

En complément de ces projets d’envergure, le Grand Narbonne mène des 
actions au quotidien pour augmenter le volume des déchets valorisables et 
développer une économie circulaire, vertueuse pour l’environnement et l’emploi.
Plus de 170 agents de la Communauté d’agglomération assurent la collecte, 
accueillent le public en déchèteries, et - je tiens à le souligner- ont été sur le 
terrain pendant les confinements liés au Covid de même que les équipes de 
nos partenaires impliqués au quotidien (Suez, Nicollin). 
Nos déchets ont de la valeur. Et force est de constater que les mesures et les 
équipements déployés pour développer le tri sélectif portent leurs fruits comme 
vous pourrez le découvrir dans le dossier de ce magazine. Le volume des déchets 
enfouis diminue tandis que nous collectons et valorisons encore plus de déchets 
recyclables. Ainsi, ce sont de nombreuses filières économiques et de l’emploi qui 
se développent autour de la seconde vie des déchets, papier, emballages, verre 
ou encore textile (voir p18). Ceci prouve l’adhésion de nombre d’entre vous au 
geste de tri, et cela nous conforte dans notre action. Mais nous devrons aller 
encore plus loin, sensibiliser les jeunes générations grâce à nos ambassadeurs 
de tri qui dispensent des enseignements dans les écoles du territoire et 
accompagner vers ces réflexes écologiques, ceux qui ne sont pas encore 
engagés dans cette démarche : pour trier plus et aller au-delà en réduisant 
la production de nos déchets.

Bonne lecture
GUILLAUME HERAS
1er Vice-président du Grand Narbonne 
en charge des Ressources humaines et 
des relations sociales, de la Gestion et de 
la valorisation des déchets et de l’économie 
circulaire, du Projet de territoire et 
du Conseil de développement
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Actu Express

Un pont, un giratoire ou un échangeur d’autoroute 
peuvent dissuader les cyclistes de s’aventurer 
vers les zones d’activités du Grand Narbonne. 
L’étude lancée sur les liaisons cyclables, via l’appel 
à projets « À vélo » de l’Ademe, doit contribuer 
à changer les choses. Un diagnostic précis des 
points noirs et des enjeux de sécurité et de 
continuité cyclable est en cours, à Narbonne 
(Plaisance, La Coupe, Croix sud, etc.) mais aussi 
sur les autres communes du territoire (Coursan, 

Sigean, Montredon-des-Corbières etc.). Alors que 
les attentes des communes et des entreprises 
consultées sont fortes, notamment en matière 
de trajets domicile-travail, plusieurs liaisons 
cyclables stratégiques 
vont être listées, et 
leurs aménagements 
imaginés.

Agir pour des zones d’activités accessibles en vélo

L’Hôpital Privé 
du Grand Narbonne inauguré
Au cœur du Pôle santé à Montredon-des-
Corbières, l’Hôpital Privé du Grand Narbonne 
a été inauguré début septembre en présence 
notamment de Thierry Chiche, Président du 
groupe Elsan, de Rémi Récio, sous-préfet de 
Narbonne, de Maître Didier Mouly, Président du 
Grand Narbonne et des élus communautaires. 
Ce nouvel établissement avec près de 300 lits, 
500 collaborateurs et des équipements 
médicaux de pointe renforce l’offre de santé sur 
le territoire. Il représente un investissement de 
61 M€ par le groupe Elsan tandis que le Grand 
Narbonne a consacré pour sa part, 20M€ à 
l’aménagement du Pôle santé.

Maître Didier Mouly, Président du Grand Narbonne 
et Thierry Bonnier, Préfet de l’Aude, ont signé, le 7 
septembre dernier, la convention d’initialisation du 
Contrat de Relance et de Transition Écologique (CRTE), 
qui sera coordonné pour le Grand Narbonne par 
Bernard Devic, Conseiller communautaire délégué, 
en charge de l’Accompagnement des politiques de 
contractualisation et de subventionnement. Après 
cette première étape, un travail de concertation et 
de collaboration s’est engagé avec les 37 communes 
et les acteurs locaux afin de définir un programme 
d’actions prioritaires qui aura pour socle le projet 
de territoire « Grand Narbonne 2030 ». Le CRTE du 
Grand Narbonne, qui sera finalisé d’ici la fin de l’année, 
permettra d’accélérer la relance et d’accompagner 
les transitions démographique, environnementale, 
numérique, économique et sociale sur le territoire du 
Grand Narbonne en cohérence avec les priorités des 
partenaires financiers.

Lancement du Contrat de Relance et de Transition Écologique 
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Le Grand Narbonne encourage la pratique quotidienne du 
vélo, et investit pour garer son vélo en sécurité. 10 boxes - 
de deux à dix places - ont été installés dans la ville et sont 
accessibles librement. On les trouve notamment dans 
les quartiers de Saint-Jean/Saint-Pierre et Razimbaud. 
Les emplacements sont répertoriés sur le site du Grand 
Narbonne. Il est possible d’y garer son vélo pendant 
48 h, gratuitement. L’opération a été conduite dans le 
cadre de l’ATI urbaine Narbonne-Lézignan-Corbières 
« Nouvelle donne pour des quartiers solidaires », avec des 
financements européens et de l’État. D’autres boxes à 
vélos seront installés sur le territoire communautaire.

Les Grands buffets, situés au sein du bâtiment de l’Espace de 
liberté du Grand Narbonne, ont reçu le prix spécial du jury des 
Awards 2021 de la restauration. Le jury, présidé par Dominique 
Loiseau, présidente du Groupe Bernard Loiseau, a ainsi salué les 
importants investissements menés par Louis Privat, pendant 
la crise Covid. En effet, durant la période de fermeture, cinq 
millions d’euros ont été consacrés notamment à la création 
du luxueux salon Jean de la Fontaine. Ce nouvel espace, d’une 
capacité de 74 couverts, est le fruit du travail des compagnons 
des Ateliers de France, rompus aux techniques de rénovation 
du patrimoine français. Une décoration digne des plus grands 
palaces à découvrir au plus vite !

Des boxes pour garer son vélo à Narbonne

Les Grands buffets récompensés

Les élèves de primaire et l’eau domestique
Comment l’eau potable arrive-t-elle à nos robinets ? Que 
devient l’eau de nos toilettes ? Pourquoi lutter contre les 
fuites ? Autant de questions simples sur l’eau domestique, 
auxquelles il n’est pas toujours facile de répondre ! 
Le Grand Narbonne accompagne les écoles élémentaires 
dans cet apprentissage, en cohérence avec le programme 
scolaire. Les enfants des classes élémentaires 
découvriront le parcours de l’eau grâce aux outils 
pédagogiques proposés par les services cycle de l’eau et 
de la transition énergétique. Une animation d’une demi-
journée leur permettra aussi de réaliser eux-mêmes des 
expériences autour de l’eau. L’an dernier, 20 classes de 
CM1 en ont profité. 
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En raison de la crise sanitaire et afin de respecter notamment  
la distanciation physique, les conseils communautaires sont retransmis 
en direct sur la chaine Youtube (youtube.com/c/Legrandnarbonne) 
et Facebook (facebook.com/GrandNarbonne) 
du Grand Narbonne et consultables après leur tenue.

INFO
Pratique !



Fini les livres indisponibles à cause de la 
quarantaine sanitaire ! Au début de l’été, une 
armoire équipée d’un système de désinfection par 
l’ozone a été installée à la médiathèque du Grand 
Narbonne. Placée au rez-de-chaussée, à côté des 
automates d’emprunt et de restitution, l’armoire, 
baptisée Hygiène Box, a été conçue par la société 
narbonnaise C-G d’Ozone. Breveté et certifié au 
niveau européen, son système de désinfection 
naturel fonctionne par catalysation, avec l’ozone. 
Totalement écologique, elle stérilise toute sorte 
d’objets en 15 minutes seulement, et évite d’utiliser 
des produits chimiques et toxiques. 
La disponibilité des ouvrages est assurée, et la 
sécurité des agents et usagers garantie.

Désinfection écologique : une armoire spéciale pour la médiathèque !

Actu Express

Il est temps de reprendre le chemin de vos 
piscines ! Le programme O’Tonic d’aquafitness 
du Grand Narbonne a retrouvé toute sa place à 
l’Espace de Liberté de Narbonne ou à la piscine 
communautaire de Fleury d’Aude. De la détente 
jusqu’à la performance, les sessions de 45 minutes 
ont de quoi donner envie, avec de nombreuses 
nouveautés. Du côté des écoles de natation, jeunes 
comme adultes peuvent à nouveau profiter des 
créneaux hebdomadaires, suivant leurs niveaux et 
leurs envies (apprentissage, perfectionnement des 
nages, bébé nageur, jardin aquatique, etc.).  
Renseignements : 
Espace de Liberté : 04 68 42 17 89
Piscine communautaire de Fleury d'Aude :
04 68 46 51 00 

Plongez à l’Espace de Liberté 
ou à la piscine de Fleury !

Théâtre + Cinéma : une saison 
2021/2022 à savourer
Le Théâtre + Cinéma Scène nationale Grand 
Narbonne a concocté sa nouvelle saison avec un 
seul mot d’ordre : vous plaire ! Théâtre, cirque, 
musique et danse y ont la part belle ! Parmi les 
prochains spectacles, vous aurez plaisir à assister 
à l’hommage à Georges Brassens, de et avec 
François Morel, les 27 et 28 octobre. Ne manquez 
pas non plus la venue de la troupe chilienne Kimvn 
Teatro pour la défense des indiens Mapuche, les 9 
et 10 novembre. Côté cirque, Cridacompany jouera 
son nouveau spectacle Azul ou la performance 
physique rencontre la poésie de leur univers 
loufoque et décalé. Tous les spectacles et films : 
www.theatrecinema-narbonne.com/
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Entreprendre

À droite, Pascal Pouplier, gérant de Carina Ulixis et son équipe.

Carina Ulixis spécialiste en 
transformation de catamarans
Un tout nouveau chantier naval dédié au « refit » des catamarans s’est 
créé à Port-Leucate. L’activité, déjà soutenue, a fait l’objet d’importants 
investissements en immobilier et matériels.

D’abord orientée sur la 
location de catamarans pour 
des voyages au long cours, 
l’activité de la société Carina 
Ulixis a évolué l’an dernier. Elle 
donne désormais une deuxième 
vie (“refit”) aux catamarans 
qui lui sont confiés par leurs 
propriétaires. « Nous avions 
trois catamarans loués sur 
l’année, mais une fois ceux-là 
en mer, je faisais surtout du 
suivi par téléphone », détaille 
Pascal Pouplier, « les travaux sur 
les bateaux me manquaient », 
souligne le fondateur de 
l’entreprise qui a travaillé 
pendant 17 ans sur un chantier 
naval à Canet-en-Roussillon.

ACCUEILLI À BRAS OUVERTS
Pascal Pouplier a d’abord 
cherché à rester à Canet, en 
vain. À Leucate, l’installation 
a pu se faire sur une zone 
portuaire favorable. « J’ai eu 
un tel accueil de la commune 
que tout s’est fait très vite. » 
Carina Ulixis part alors 
d’une feuille blanche : les 
infrastructures nécessaires 
à l’activité de rénovation 

des bateaux n’existent pas à 
Leucate. La société investit près 
de 900 000 € dans son outil 
industriel, composé notamment 
d’un bâtiment de 29 mètres 
de long, de 14 mètres de large, 
doté d’une porte de 8 mètres de 
haut. La société acquiert aussi 
une remorque de manutention 
des bateaux de 31 tonnes.

AIDES POUR INVESTIR
L’entreprise reçoit un autre 
soutien local de poids avec 
le Grand Narbonne. L’équipe 
économie de la communauté 
d’agglomération a accompagné 
le projet vers des aides 
financières régionales « un 
soutien précieux qui m’a permis 
d’obtenir un Pass Rebond », 
souligne Pascal Pouplier. 
L’aide - 168 000 € - permet 
de contribuer à l’achat de la 
remorque. Et elle va aussi 
soutenir la construction d’un 
2e atelier, dédié à l’activité inox 
dès 2022.

EXPERTISES UNIQUES
L’activité de Carina Ulixis a 
mobilisé jusqu’à sept salariés 

dès cette année, en mai et juin. 
« Tout le monde veut son 
bateau pour l’été, mais c’est 
l’effectif que je vise en vitesse 
de croisière », indique Pascal 
Pouplier, qui veut intégrer un 
maximum des corps de métier 
dont il a besoin. Parmi ces corps 
de métier, le « Gréement » 
(cordage, voile, mât, etc.) est 
l’une des expertises fortes de 
la jeune société, de même que 
le composite. « Concevoir un 
nouveau mât unique, avec des 
bureaux d’études spécialisés en 
nautisme, ou encore rallonger un 
bateau de 1,20 m, sont des défis 
dans nos cordes. C’est même 
ce que nous cherchons », confie 
Pascal Pouplier.
Au cours de la première année, 
cinq bateaux sont sortis du 
chantier naval, en parallèle des 
chantiers d’aménagement.

REPÈRES
CA annuel : entre 300 000 € et 500 000 €
Effectif : Jusqu’à 7 personnes
900 000 € investis à Leucate
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La Vallée des artistes : démarrage 
réussi grâce au fonds l’Occal

C’est un nouveau lieu, au cœur 
de la Clape, créé par l’entreprise 
WB Production pour aider 
les artistes de la région en 
mettant à leur disposition des 
compétences et des ressources 
techniques. La Vallée des 
artistes propose un studio 
d’enregistrement professionnel 
et des services associés pour 
accompagner le travail des 
artistes et les promouvoir 
auprès du public : accueil et 
hébergement, captation vidéo, 
diffusion en streaming sur 
internet, concerts live sur les 
réseaux sociaux… « Nous avions 
l’idée d’une telle structure 
depuis quelque temps déjà, et 
tout s’est accéléré avec la crise 
sanitaire », explique Will Barber, 
gérant de WB Production. « Lors 
du premier confinement, toutes 
nos activités se sont arrêtées 
et nous nous sommes dit que 
c’était le moment de nous lancer 
pour travailler différemment. » 

ACCOMPAGNER LES SECTEURS 
LES PLUS TOUCHÉS
Ce projet ambitieux nécessitait 
un investissement de plus de 

50 000€ pour acquérir du 
matériel de pointe. Pour le 
financer, l’entreprise a bénéficié 
d’un soutien de 23 000€ du 
fonds L’Occal, créé dans le cadre 
du plan de relance régional en 
mai 2020. 
Ce dispositif porté par la région 
Occitanie, en partenariat 
avec les départements, les 
intercommunalités et la Banque 
des territoires, a mobilisé 80 
millions d’euros pour venir 
en aide aux secteurs les plus 
durement frappés par la crise 
économique, en particulier le 
commerce et l’artisanat, le 
tourisme, l’événementiel et les 
associations. 

PLUS DE 150 ENTREPRISES 
BÉNÉFICIAIRES
Le Grand Narbonne a contribué 
à hauteur de près de 390 000€ 
à cet accompagnement 
de proximité. Les services 
économiques de l’agglomération 
ont travaillé en collaboration 
avec les différents partenaires 
pour répondre au plus près aux 
besoins des entreprises. Sur le 
territoire du Grand Narbonne, 

plus de 150 entreprises ont ainsi 
bénéficié d’un accompagnement 
sous la forme d’une avance 
remboursable ou d’une 
subvention. De nombreux 
commerces ont également 
sollicité le dispositif pour 
prendre en charge tout ou 
partie de leur loyer sur un mois. 

UN SOUTIEN À L'EMPLOI
Au total, ce plan de soutien 
a permis de sauver un grand 
nombre d’emplois menacés par 
la crise. 
Pour La Vallée des artistes, 
cette aide a été décisive, 
poursuit Will Barber : « À partir 
du moment où nous avons 
déposé notre dossier, les choses 
sont allées assez vite, c’est une 
vraie opportunité ! » À ce jour, 
deux emplois ont été pérennisés 
à La Vallée des artistes, Will 
Barber espère bien en créer trois 
supplémentaires. 

Le plan de relance régional auquel le Grand Narbonne a pris toute sa part, a permis de 
soutenir de nombreuses entreprises du territoire au plus fort de la crise. Illustration 
avec La Vallée des artistes, un studio d’enregistrement ouvert en juin dernier. 

Will Barber a fondé la Vallée des artistes grâce 
au fonds l'Occal abondé par le Grand Narbonne.

Entreprendre
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Élodie Gryczka, Samith Khin, fabmanager, Hugo Navarro et Naïm Mikullovci, 
utilisent les ressources du Fablab du Grand Narbonne.

Au Fablab : faire grandir 
les projets d’entreprise

EN CHIFFRES
› 8 imprimantes 3D filament et résine
› 1 fraiseuse 3 axes
› 1 machine de découpe laser
› 1 brodeuse numérique
› 1 plotter de découpe
› 1 presse à chaud
› 2 casques de réalité virtuelle
› 1 thermoformeuse
›  Du matériel informatique, 

électronique et de bricolage

En trois ans, 150 personnes se 
sont abonnées et fréquentent 
le Fablab régulièrement, pour 
un tarif symbolique (12 € par 
an). 50 d’entre eux sont des 
professionnels qui peuvent 
s’initier et se former à la découpe 
laser, à l’imprimante 3D, à la 
gravure, ou encore aux tablettes 
graphiques. Ils peuvent aussi 
utiliser les machines librement.

AIDER À SE LANCER
Hugo Navarro a lancé Glo Up 
(recyclage du verre) fin 2020 et 
a pu utiliser le Fablab pour ses 
premiers pas : « Nous utilisons le 
graveur laser pour personnaliser 
nos bouteilles de vin. On nous a 
formés sur la machine, jusqu’à 
ses plus fins paramétrages. La 
prestation a pu être proposée 
dès notre lancement, ce que nous 
n’aurions pas pu faire sans le 
Fablab. » Un client professionnel 
a depuis signé un gros contrat 
avec Glo Up, ce qui a permis 
l’achat en propre de la machine 
de gravure laser. L’artisan 
ne compte pas s’éloigner du 
Fablab : il veut pouvoir tester 
des diversifications et pourquoi 

pas créer des passerelles avec 
d’autres entrepreneurs.

ACCOMPAGNER  
DANS LE TEMPS
Le Fablab peut aussi être une 
chance de vie. « Je suis arrivé ici 
en me demandant bien ce que 
je pourrai y faire », se remémore 
Naïm Mikullovci. L’artisan a 
finalement mûri son projet 
de cuisiniste sur mesure, en 
multipliant les essais. « Grâce au 
Fablab, je connais parfaitement 
la découpe laser et la fraiseuse 
trois axes. J’ai pu créer de petits 
outillages qui se fixent dessus, 
et j’ai amélioré mes process de 
fabrication ».
Naïm est désormais à un 
tournant de son activité. « Sans 
Frédéric et sa patience pour me 
former, je n’aurais jamais atteint 
cette maîtrise », souligne encore 
Naïm. Frédéric est, avec Samith, 
l’un des deux Fab managers du 
lieu. Ils forment et accompagnent 
les porteurs de projet.

ALLER PLUS LOIN !
Élodie Gryczka, passée par 
Eole, est doreuse à la feuille et 

ornemaniste. L’artisan d’art 
souligne, « l’esprit d’entraide du 
Fablab, qui pousse à aller plus 
loin, à monter en compétences. 
J’ai pu tester un grand nombre 
de prototypes, qui se sont 
transformés en plusieurs 
activités ». Elle vient quasi 
quotidiennement au Fablab, 
où elle a pu créer ses boîtes 
lumineuses et carrousels. 
Mais pas seulement : « Je 
développe des kits de loisirs 
créatifs à faire sans outils et je 
prépare aussi des concours grâce 
au Fablab. »

Hébergé à IN’ESS, le Fablab du Grand Narbonne met à disposition des particuliers 
mais aussi des professionnels, des machines à commande numérique. Certains 
entrepreneurs sont des artisans accompagnés par la pépinière d’entreprises Eole.
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Lumière sur
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Pratique !

Les fées culinaires - Resto d’IN’ESS
30 avenue Pompidor, à Narbonne.
Les mardis et jeudis midis
Sur réservation par mail 
s.huguet@legrandnarbonne.com
pour plus de 5 couverts
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La coopérative d’insertion, créée par le Grand 
Narbonne dans le cadre de la démarche Cité de 
l’emploi, a permis aux Fées culinaires, Fatiha et 
Amina, de s’installer derrière les fourneaux du 
restaurant d’IN’ESS pour tester leur activité. 
Une opération couronnée de succès, car elles 
reprennent du service jusqu’au 16 décembre.

À IN'ESS : un test 
grandeur nature 
pour devenir traiteur

Du 27 mai au 22 juillet, Fatiha 
Benchorfi et Amina Fadili ont 
concocté les bons petits plats 
du restaurant d’IN’ESS, chaque 
mardi et jeudi midi, à partir de 
produits locaux. L’occasion pour 
elles, de tester par ce biais leur 
activité de traiteur événementiel 
en servant une trentaine de 
couverts, chaque jour.
Cette action, soutenue par l’État 
au titre des dispositifs « Cité 
de l’Emploi » et « Quartiers 
Productifs », vise à favoriser la 
création d’activités de femmes 
issues des quartiers Politique de la 
Ville. Ainsi, le Grand Narbonne, en 
partenariat avec le Comptoir des 
entrepreneurs, a mis sur pied une 
coopérative d’insertion conçue 
selon un modèle expérimental et 
innovant, une première en France. 
Le restaurant d’IN’ESS, structure 
d’accompagnement aux projets 
professionnels, a été le terrain 
d’expérimentation de cette 
démarche pour les Fées culinaires.

PASSION… ET ORGANISATION
Vincent Baugier, formateur 
en cuisine, a accompagné les 
porteuses de projet. « Nous 
partageons la passion commune 
de la cuisine : Fatiha et Amina le 
font avec le cœur, c’est toujours 
plus simple de former dans un 
tel cadre. » Cuisiner à l’instinct 
et vouloir « faire plaisir » n’est 
pourtant pas suffisant pour en 
faire son activité professionnelle. 

« J’ai beaucoup appris sur 
l’organisation, la façon de 
préparer à l’avance, de faire 
attention à l’hygiène et de 
gérer son temps, notamment 
sur les buffets. C’est un métier 
exigeant », reconnaît Amina.
Le formateur confirme : « Il fallait 
leur montrer comment être 
efficace, gérer un stock, réfléchir 
aux recettes, les calibrer pour un 
service, respecter un timing de 
préparation, voire improviser s’il 
vient à manquer un ingrédient ! »

VERS LA PRESTATION TRAITEUR
La deuxième phase 
d’accompagnement des Fées 
culinaires s’étend jusqu’en mai 
2022. « Il faut qu’elles formalisent 
leur approche, en rédigeant 
des fiches techniques avec les 
étapes de fabrication, pour 
s’organiser de façon autonome et 
professionnelle », explique Vincent 
Baugier.  
L’objectif est d’aboutir à 
une prestation de traiteur 
professionnel, commercialisable, 
au premier trimestre 2022.
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« J'ai beaucoup appris 
sur l'organisation et la 
gestion du temps. »

Amina Fadili
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Grand Angle

LES CHIFFRES CLÉS DU TRI SÉLECTIF
•  Volume d’ordures ménagères collecté : 

54 160 t en 2018, 51 876 t en 2020 (-2284 t)

•  Volume de la collecte sélective (tri et verre) : 
9 088 t en 2017, 9 795 t en 2020 (+707 t), valorisées à 95%

•  En 2020, 54% de l’ensemble des déchets ménagers 
sont valorisés (45% en 2017)

•  Entre 2018 et 2020, le ratio d’ordures ménagères 
sur le Grand Narbonne est passé de 418 kg/habitant 
à 394 kg/habitant
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Un territoire en pointe 
sur la gestion des déchets
Prévention, solutions de proximité, innovation : 
le Grand Narbonne se mobilise sur tous les fronts pour 
inciter les habitants de l’agglomération à réduire et 
à trier leurs déchets pour favoriser le recyclage. 
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Parmi les nombreux défis de la 
transition écologique, la question 
des déchets est une priorité du 
Grand Narbonne. Le territoire 
mène dans ce domaine une action 
ambitieuse pour faciliter le tri et 
le recyclage et réduire le volume 
des ordures ménagères destinées 
à l’enfouissement. Cette politique 
globale consiste à sensibiliser et 
mobiliser tous les habitants et 
les vacanciers, à mettre en place 
des outils de collecte pratiques 
et des règles comprises par tous, 
et à développer des solutions 
performantes de traitement et de 
valorisation pour un maximum de 
déchets.
 
RÉDUIRE L'ENFOUISSEMENT 
DES DÉCHETS
Depuis quelques années, plusieurs 
initiatives dans ce sens ont contribué 
à faire du Grand Narbonne une 
agglomération pionnière dans la 
gestion responsable des déchets. 
Le territoire s’est ainsi doté d’un 
centre de tri et de valorisation de 
dernière génération, au sein de 
l’Écopôle Suez/Grand Narbonne, 
et multiplie les points d’apport 
volontaire : 50 conteneurs enterrés 
sont par exemple implantés chaque 
année. Depuis 2019, l’extension des 
consignes de tri a considérablement 
simplifié la vie des usagers, puisque 
les conteneurs jaunes sont désormais 
utilisables pour tous les papiers et 
emballages (y compris les barquettes 
polystyrène, films plastique, sacs 
et sachets, pots…). Avec un impact 

direct sur les volumes collectés : ces 
dernières années, le volume total 
d’ordures ménagères a diminué de 
presque 2 300 tonnes, alors que 
celui du tri sélectif a au contraire 
augmenté de plus de 700 tonnes.

MULTIPLIER LES ACTIONS
Ces résultats sont encourageants et 
il faut, chacun à sa place, poursuivre 
la mobilisation. C’est pourquoi la 
collectivité multiplie les actions de 
prévention et de sensibilisation et 
expérimente, avec ses partenaires, 
de nouveaux dispositifs incitatifs 
comme les bornes innovantes Réco, 
installées avant l’été. En matière 
de tri, il n’y a pas de solution unique 
mais un panel de propositions 
concrètes et pratiques qui doivent 
amener chacun à modifier ses 
comportements quotidiens. 

ENJEU ENVIRONNEMENTAL 
ET ÉCONOMIQUE
L’action du Grand Narbonne anticipe 
les nouvelles obligations introduites 
par la loi anti-gaspillage pour une 
économie circulaire. L’enjeu est 
avant tout environnemental, mais 
pas seulement. La diminution des 
ordures ménagères a un effet direct 
sur le montant de la taxe sur les 
déchets non recyclables payée par la 
collectivité, qui dépend des volumes 
collectés. Le développement de 
filières de valorisation des déchets 
contribue par ailleurs à mettre 
en place un modèle économique 
vertueux, créateur d’emplois locaux.



Grand Angle

Les ambassadeurs du tri 
mobilisent tous les publics
Chacun peut contribuer à 
la diminution des ordures 
ménagères et au recyclage des 
déchets, à condition d’y être 
sensibilisé. C’est le rôle des 
quatre ambassadeurs du tri du 
Grand Narbonne qui vont à la 
rencontre des jeunes dans les 
établissements scolaires et des  
habitants de l'agglomération 
tout au long de l’année pour leur 
rappeler les éco-gestes. « Nous 
nous rendons sur les marchés 
avec un stand pédagogique pour 
expliquer ce qu’est le tri, ce que 
deviennent les déchets valorisés, 
donner toutes les informations 
pratiques sur les contenants 

disponibles sur le Grand 
Narbonne et ce qu’il faut mettre 
dedans, sur le compostage… 
Nous sommes aussi à l’écoute 
des difficultés que les habitants 
peuvent rencontrer », explique 
Richard Zamora, ambassadeur 
du tri.

SENSIBILISER TOUS 
LES PUBLICS
Ces animations se déclinent 
sous différents formats auprès 
des jeunes et des adultes, 
notamment par des sessions 
de sensibilisation avec des 
ateliers dans les écoles ou 
lors d’événements dans les 

communes. Cet été, l’accent 
a été mis sur le littoral et les 
campings pour toucher aussi 
le public des vacanciers. « Ces 
interventions nous permettent 
d’atteindre beaucoup de 
monde », note Richard Zamora. 
« Le stand est attrayant, et les 
gens se montrent en général 
à l’écoute des messages de 
prévention et sont demandeurs 
des brochures d’information 
que nous leur distribuons. » Les 
ambassadeurs du tri peuvent 
aussi intervenir auprès des 
communes et des structures qui 
en font la demande.

Des bornes incitatives 
pour trier plus
Uniques en France, elles ont fait leur apparition 
début juin à Narbonne-Plage et à Fleury d'Aude. Les 
deux bornes digitales Réco recueillent les bouteilles 
en plastique et canettes métalliques, qu’elles 
reconnaissent et trient de manière autonome. 
Pour l’utilisateur, le geste citoyen ne s’arrête pas là 
puisqu’il lui permet de faire don à une association, 
en l’occurrence Les Sauveteurs en mer - SNSM. Sur 
les trois premiers mois de mise en service, les deux 
bornes ont trouvé leur public parmi les habitants et 
les vacanciers : 13 500 emballages ont été collectés. 
Plus d’information : reco.suez.fr

Romain Beltran et Jean Edo sont les deux 
référents du composteur collectif d'OuveillanDes actions de sensibilisation de proximité
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Biodéchets : les multiples voies de la valorisation

3 questions 
à...?

Une des pistes explorées pour 
réduire les ordures ménagères 
est la valorisation des déchets 
biodégradables. Le compostage, 
par exemple, permet de diminuer 
de 25% le poids de sa poubelle 
en produisant du terreau naturel. 
Pour cela, le Grand Narbonne 
distribue chaque année environ 
500 composteurs individuels 
de 300 l ou 400 l, au tarif de 
10 ou 30€. Et depuis l’année 
dernière, 25 composteurs 
collectifs complètent cette offre 
dans l’espace public, (pour les 
personnes qui ne peuvent pas 
installer un composteur individuel 
chez elles), mais aussi dans les 
écoles et les maisons de retraite. 

DES COMPOSTEURS 
COLLECTIFS ADOPTÉS
Sur chaque site concerné, un 
référent volontaire contrôle 
que tout se passe bien. C’est 
le cas de Romain Beltran, à 
Ouveillan : « Tous les jours, je 
jette un coup d’œil, et une à 
deux fois par semaine je vérifie 
plus en détail que le tri est bien 
fait. Les habitants ont adopté 
le composteur et respectent les 
consignes. » Dans les prochains 
mois, le Grand Narbonne a 
prévu d’installer 25 nouveaux 
composteurs collectifs. Sur les 
trois sites pilotes implantés en 
2019, 8 tonnes de biodéchets ont 
été valorisées la première année. 

D’autres solutions existent, 
comme les poules, grandes 
consommatrices de déchets 
organiques. En 2019, en 
collaboration avec la mairie de 
Coursan, le Grand Narbonne 
avait ainsi confié 100 poules à 
50 foyers, une expérimentation 
qui a évité la production de 7,5 
tonnes d’ordures ménagères en un 
an. Elle sera reconduite en 2022 
dans de nouvelles communes. 
Autre expérimentation, une 
dizaine de familles testent 
actuellement l’utilisation de 
lombricomposteurs. 

Pourquoi le Grand Narbonne s’est-il engagé dans la simplification 
du geste de tri ?
Pour le Grand Narbonne et ses élus, il s’agit de penser le quotidien 
des gens et de se mettre à leur place. Si le geste est simple, alors 
détourner de l’enfouissement et recycler devient simple.
Pour autant, le cycle industriel qui est transparent pour la 
population, est complexe et il a fallu mettre en place une véritable 
organisation de traitement des déchets et de recyclage en 
organisant les filières.

Le Grand Narbonne a choisi de mutualiser la valorisation des 
déchets à l’échelle départementale, pourquoi ?
Nous avons innové en créant une vraie mutualisation de moyens 
sur le département en s’associant au Covaldem qui gère les 
déchets sur l’ouest Audois.
Au Grand Narbonne, le traitement des encombrants issus 
des déchèteries, au Covaldem, le tri sélectif. Ce partage 
d’investissement et de flux permet d’avoir des outils industriels 
de pointe sur chaque territoire et de limiter l’investissement des 
collectivités.

Comment parvenir à réduire la production des déchets ?
D’abord, nous devons individuellement avoir une réflexion sur notre 
consommation et sur notre production personnelle de déchets.
Ensuite, nous devons réfléchir à notre geste de jet de déchet. Tous 
les moyens sont mis en œuvre par le Grand Narbonne pour trier, 
recycler, donner une seconde vie, que ce soit en tri sélectif, verre, 
déchèterie, mais aussi par les solutions de compostage.
Mais, si c’est une réflexion individuelle, et une transmission de 
la prise de conscience aux jeunes générations, seule la prise en 
compte collective pourra permettre une évolution.

Guillaume Heras, 
1er Vice-président 
du Grand Narbonne
en charge notamment 
de la Gestion et de la 
valorisation des déchets 
et de l’économie circulaire.

Avec le BioResourceLab, inauguré par Suez au début de l’été, le territoire dispose sur 
le site de l’Écopôle d’un centre de recherche et d’innovation dédié à la valorisation des 
déchets organiques. 15 chercheurs y mènent des travaux scientifiques dans le but de 
développer de nouvelles technologies d’avenir (lire le portrait de Marion Crest p. 19).

L'INFO
en plus
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Grand Angle

Entreprise d’insertion basée à Garons, dans le 
Gard, la société Philtex and recycling effectue 
la collecte et la valorisation des textiles sur le 
Grand Narbonne depuis 2 ans. Quelque 140 
bornes sont à la disposition des habitants 
pour apporter leurs vieux vêtements, propres 
et disposés dans des sacs. En fonction du tri 
réalisé par Philtex, une partie de ces textiles 
sont vendus dans des magasins de seconde 
vie à des prix accessibles, une autre destinée 
à l’export, et le reste intégré à une filière 
de réemploi, par exemple pour produire des 
matériaux d’isolation.
Ce système vertueux d’économie circulaire a 
permis de recycler 376 tonnes de textiles sur 
le Grand Narbonne en 2020. « La collecte se 
passe bien, précise Philippe Gadea, directeur 
de Philtex, et ce volume est appelé à se 
développer avec l’entrée en vigueur de la loi 
sur le gaspillage qui renforce les obligations 
de recyclage des textiles à compter de 2022. » 

Textile : un modèle 
d’économie circulaire

Comment les éco-organismes contribuent au tri 
La collecte sélective des déchets s’appuie sur 
des partenariats avec des éco-organismes. 
Ces structures ont été développées par les 
différentes filières industrielles dans le cadre 
de la responsabilité élargie du producteur, 
selon laquelle les entreprises qui produisent les 
déchets paient pour en réduire l’impact. Les 
industriels versent donc une éco-contribution 
à un éco-organisme, qui se charge ensuite 
soit de financer, soit d’organiser lui-même des 
solutions de collecte, de tri et de valorisation 
auprès des collectivités. Pour les papiers et 
les emballages, l’éco-organisme partenaire du 
Grand Narbonne est Citeo. « Notre partenariat 
couvre plusieurs aspects », détaille Laure 
Poddevin, directrice de la région Sud-Ouest de 
Citeo. « Nous reversons au Grand Narbonne 
1 million d’euros par an pour financer les 
points d’apport volontaire et l’optimisation 
du dispositif. Au-delà de cet engagement 
financier, nous participons à la sensibilisation 
des usagers et nous apportons notre expertise 
technique à la collectivité. Nous agissons 
aussi dans le cadre d’appels à projets plus 
ponctuels : par exemple Citeo a financé 
l’implantation de 150 nouvelles bornes de tri 
pour accompagner l’extension des consignes 
de tri, ou dernièrement la mise en place des 
bornes de l’opération Réco. »

Une perspective qui conforte les projets de 
développement de l’entreprise sur le territoire. 
Elle envisage l’ouverture prochaine d’un magasin 
de seconde main à Narbonne et la création 
d’un nouveau centre de tri à l’horizon 2023 sur 
le territoire. Ces projets pourraient entraîner la 
création d’une quinzaine d’emplois sur le Grand 
Narbonne.

Un développement de la collecte textile 
générateur d'emplois sur le Grand Narbonne.

À CHAQUE TYPE DE DÉCHET SON ÉCO-ORGANISME 
• Papiers et emballages : Citeo
• Déchets chimiques provenant des particuliers : ÉcoDDS
• Équipements électriques et électroniques : ÉcoLogic
• Ameublement : ÉcoMobilier
• Textiles, linge, chaussures : Refashion
• Piles : Corepile
• Ampoules : Récylum
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* Lixiviat : liquide qui traverse le massif des déchets stockés en centre d’enfouissement technique

Marion Crest à la tête 
du BioResourceLab
La chercheuse spécialiste en valorisation des déchets a gravi les échelons au 
sein du groupe SUEZ. Elle dirige désormais le BioResourceLab, nouveau centre de 
Recherche & Innovation installé sur l’Ecopôle SUEZ / Grand Narbonne.

« Rien ne se perd, rien ne se crée, 
les déchets n’existent pas dans 
la nature », explique Marion 
Crest. « Au BioResourceLab, nous 
nous inspirons des procédés de 
transformation naturels pour 
que nos déchets deviennent de 
nouvelles ressources ». 

VOCATION 
Dès la 2e année de ses études 
d’ingénieur, Marion Crest choisit 
sa voie : ce sera la gestion et 
valorisation des déchets. « Le 
domaine combine sciences et 
techniques, avec une dimension 
culturelle. C’est ma façon 
d’agir pour la protection de 
l’environnement ! » 
Marion Crest réalise une thèse 
et enseigne. En 2007, devenue 
attachée de recherche, elle 
s’intéresse aux biogaz.  
Marion est recrutée par SUEZ 
et rejoint Paris comme chef de 
projet pour l’activité « Gestion 
des installations de stockage 
de déchets », notamment pour 

le traitement des lixiviats*. Son 
équipe est rattachée au Centre 
International de Recherche Sur 
l’Eau et l’Environnement. « La 
période m’a permis de mener des 
projets, écrire des articles, aller à 
des congrès, gérer des budgets et 
collaborer avec des chercheurs du 
monde entier, j’ai adoré ! »  

ÉVOLUTION 
Forte de ses compétences, 
Marion devient responsable 
de département, puis prend la 
tête du Cluster « Eaux usées 
et déchets organiques ». Elle y 
supervise 32 personnes. « Je suis 
devenue manager, un nouveau 
défi personnel dans lequel mon 
entreprise m’a accompagnée. » 
Animation d’équipe, relations 
extérieures, stratégie 
d’innovation ou mentorat des 
jeunes deviennent son quotidien… 
Avant le nouveau challenge au 
sein du BioResourceLab inauguré 
en juin dernier !

LE GRAND NARBONNE, 
NOUVEL ÉPICENTRE ! 
« Mon équipe de dix personnes 
a pour mission de faire en sorte 
que les déchets organiques 
soient une ressource utile pour 
notre société et bénéfique à 
l’environnement », indique la 
responsable.  
Les déchets des jardins, 
déchets alimentaires, déchets 
de papier, carton, bois, boues 
d’épuration proviennent 
des installations locales de 
SUEZ. Ils pourraient bientôt 
devenir des biocarburants, des 
biomatériaux, des fertilisants 
alternatifs. 
« Tout est réuni ici pour tester 
de nouveaux procédés, améliorer 
les solutions de valorisation 
existantes, accompagner 
l’application de nouvelles 
réglementations, développer de 
nouvelles filières. »
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Temps de pose



Écho du Territoire

VINASSAN
Réaménagement  
du cœur de ville
Le cœur de ville de Vinassan aura bientôt 
un nouveau visage. La commune a lancé le 
réaménagement de la place Léon Blum pour en 
faire un lieu de vie et d’échange plus accessible 
à l’ambiance apaisée, sécurisée et conviviale. 
L’opération rendra l’espace aux piétons, en 
réduisant la circulation et le stationnement 
sur la place. Seule une voie de circulation 
sera maintenue, avec des emplacements de 
stationnement minute. Un nouveau parking à 
proximité accueillera riverains et visiteurs et 
comportera des places réservées aux personnes 
à mobilité réduite. Son revêtement a été 
choisi pour limiter les risques de ruissellement 
en cas de fortes pluies et pour être agréable 
à tous les usagers, piétons, fauteuils 
roulants et poussettes. Dans cette nouvelle 
configuration, chacun pourra déambuler en 
toute sécurité, s’installer en terrasse et accéder 
aux commerces, aux services et aux espaces 
culturels en toute sécurité. Cette opération 
contribuera aussi à mettre en valeur le centre 
ancien de la commune.

NARBONNE
Missions élargies 
pour la Police 
municipale
La Ville de Narbonne s’est 
dotée depuis l’été de deux nouveaux dispositifs 
pour renforcer son action dans le domaine de 
la sécurité et de la lutte contre les incivilités. 
La Police de nuit patrouille désormais tous les 
soirs jusqu’à 2h30 dans les rues pour veiller 
à la tranquillité et au sentiment de sécurité 
des habitants. Elle mobilise douze agents 
qui assurent une mission de prévention et si 
nécessaire de répression en cas de troubles 
à l’ordre public : tapage nocturne, rixes, 
problèmes de voisinage… La Police communale 
de l’environnement veille quant à elle au 
respect des espaces naturels de la commune. 
Sur un territoire de 173 km2 comportant de 
nombreux espaces protégés, ses trois agents 
dédiés sensibilisent la population sur les règles 
environnementales à respecter et sont habilités 
à verbaliser lorsqu’ils constatent des infractions 
telles que : pollution ou dépôts sauvages, 
cabanisation, non-respect du débroussaillage 
dans le cadre de la lutte contre les incendies, 
abandon de déchets en ville.

POUZOLS-
MINERVOIS
Une classe 
supplémentaire 
à la rentrée
Le regroupement pédagogique intercommunal 
Pouzols-Mailhac a fait sa rentrée avec une 
cinquième classe, installée dans une salle 
modulaire provisoire mais adaptée, dans la cour 
de l’école de Pouzols-Minervois. Cette création, 
décidée par l’inspection académique de l’Aude 
avec l’aval des deux maires, était nécessaire 
en raison de la croissance démographique que 
connaissent les deux villages. Elle permet par 
ailleurs d’offrir des conditions optimales aux 
élèves de l’école élémentaire, mieux répartis en 
trois classes : 21 élèves en CE1/CE2, 21 élèves en 
CE2/CM1 et 21 élèves en CM1/CM2.

TREILLES
Le site de la mairie 
est en ligne
La mairie dispose désormais d’un site 
internet, accessible à l’adresse 
www.mairie-treilles.fr. Il offre aux 
habitants un lien de communication 
supplémentaire avec l’équipe municipale 
pour connaître l’actualité de la 
commune, s’informer sur les démarches 
administratives et obtenir tous les 
renseignements utiles dans la vie de 
tous les jours sur des sujets comme le 
débroussaillement ou encore les ordures 
ménagères, l’eau et l’assainissement, 
compétences gérées par le Grand 
Narbonne. Le site contient également des 
liens utiles, de nombreuses informations 
pratiques sur les bâtiments communaux 
et un annuaire des associations et des 
professionnels de la commune.
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FLEURY D’AUDE
L’application mobile 
Côte Indigo 
à télécharger
Le territoire de la Côte Indigo 
dispose désormais de sa propre 
application, mise à disposition 
gratuitement et pour tous. 
Téléchargeable sur tablettes et 
mobiles, ce nouvel outil digital 
permet de connaître simplement 
et rapidement toutes les 
informations concernant la 
commune : agenda, santé, 
enfance, travaux, sports et 
loisirs, commerces et services, 
associations… L’application 
offre aussi des fonctionnalités 
pratiques pour le paiement 
des prestations périscolaires, 
l’outil de signalement afin de 
faire remonter les anomalies 
de la vie courante directement 
aux services municipaux, mais 
aussi faire des suggestions ou 
répondre à des consultations 
citoyennes. Un outil 
d’information et de partage 
direct avec la municipalité, aussi 
utile pour les habitants que pour 
les visiteurs de passage !
L’application est téléchargeable 
gratuitement sur App Store et 
Google Play.

GRUISSAN
Un partenariat 
majeur pour 
le « Poulet de 
Gruissan » 
C’est une nouvelle étape pour l’espace d’art 
contemporain, qui a rouvert ses portes au début de 
l’été avec une exposition montée en partenariat avec 
le Fonds régional d’art contemporain (FRAC) Occitanie 
Montpellier. Dans le cadre d’une convention entre la Ville 
de Gruissan et la Région, signée pour une durée de trois 
ans, le lieu pourra exposer chaque année des œuvres 
de la collection du FRAC et accueillir des artistes en 
résidence. Cet accord constitue une belle opportunité 
culturelle pour Gruissan, et donne aux habitants la 
chance de pouvoir découvrir régulièrement des œuvres 
d’artistes majeurs. Les visiteurs parcourent l’exposition 
dans un lieu dont l’extérieur a été rénové pour rendre 
hommage à son fondateur, Robert Garcia, plus connu 
sous le surnom de « Poulet de Gruissan ». Une nouvelle 
image pour mieux comprendre l’origine de ce lieu 
artistique.

COURSAN
Rendez-vous au 
marché le premier 
dimanche du mois
Depuis le mois de mai, c’est 
l’effervescence sur la place 
Tailhades de Coursan le premier dimanche de 
chaque mois entre 7 h et 13 h ! Dans le cadre de 
la politique de dynamisation du cœur de ville et 
d’accompagnement du commerce de proximité, la 
commune a créé un nouveau marché qui accueille 
plus de vingt exposants alimentaires et une dizaine 
non alimentaires. Initiée dans le but de compléter 
l’offre du marché hebdomadaire du samedi, cette 
nouvelle manifestation a immédiatement séduit 
par la diversité et la qualité des produits proposés. 
Des animations gratuites, offertes par la commune, 
sont également proposées afin de faire de cette 
manifestation un moment de détente, de convivialité 
et de partage.

Agenda
Actualités
Alertes
Guides et journauxCommerces et artisansTransports

Emplois
Infos pratiques

TÉLÉCHARGEZ DÈS AUJOURD'HUI
GRATUITEMENT VOTRE NOUVELLE
APPLICATION CÔTE INDIGO 

TÉLÉCHARGEZ DÈS AUJOURD'HUI
GRATUITEMENT VOTRE NOUVELLE
APPLICATION CÔTE INDIGO 

Choisissez la rubriquecorrespondante, prenezune photo et renseignezvotre signalement.L'information sera ensuitetraitée dans les meilleursdélais par nos services.

Envoyez-nous vos plusbelles photos et vosmeilleurs moments enCôte Indigo, nous lesrepartagerons sur nosréseaux sociaux !

RESTEZ INFORMÉS EN TEMPS RÉEL SIGNALEZ-NOUS UNDYSFONCTIONNEMENT PARTAGEZ

DÉCOUVREZ CÔTE INDIGOsur votre mobile ou votre tablette

SUIVEZ-NOUS SUR LES RÉSEAUX SOCIAUX !
@cote_indigo

2
0

•
2

1



Vue du Ciel
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GRUISSAN
Remontant au XIe siècle, le village historique de Gruissan est construit 
en circulade, une organisation en cercles concentriques typique du 
Languedoc, qui trouve ici son unique exemple en bord de mer. En son 
cœur s’élève la tour Barberousse, vestige du château fort qui défendait 
au Moyen Âge la cité narbonnaise contre les attaques venues de la mer. 
L’édifice offre aujourd’hui un magnifique point de vue sur le village, les 
salins, l’étang et la côte. Dans ses ruelles circulaires, le vieux Gruissan a 
conservé un charme authentique qui invite à la promenade.
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À l’œuvre

Le guichet itinérant lors d'une escale à Leucate.

Guichet itinérant habitat : 
un service tout en proximité
Des aides existent pour rénover ou moderniser son logement. Mais comment s’y 
retrouver ? Le guichet unique Habitat fait le tour des communes volontaires de 
l’agglomération pour rencontrer, renseigner et aider les habitants, en direct.

Depuis 2019, le guichet est 
installé à la Maison des services 
au Public à Narbonne et 
accueille toute personne ayant 
un projet habitat. Le Grand 
Narbonne a souhaité rendre 
accessible ce service au plus 
grand nombre. Depuis deux ans, 
13 communes volontaires ont pu 
l’accueillir en version itinérante, 
avec l’idée d’« aller vers » leurs 
habitants. Une réponse à un 
vrai besoin de proximité pour 
Jean-Paul Chaluleau, maire 
d’Ouveillan : « Chaque année, 
de nombreux habitants veulent 
de l’information sur l’urbanisme 
mais nous ne sommes pas 
spécialistes de la rénovation, 
des règles à suivre. Le guichet a 
apporté de telles réponses, dans 
une bonne ambiance. »

INFO NEUTRE ET UTILE
Tous les sujets sur l’habitat 

sont traités : le guichet réunit 
plusieurs services et structures 
en un seul endroit. Le service 
est gratuit et indépendant, sans 
rendez-vous. Le guichet sur 
l’habitat ne vend rien et fournit 
des conseils pour rénover : 
économies d’énergie, mise en 
conformité, adaptation du 
logement pour l’autonomie, 
mise en valeur architecturale. 
Il permet aux habitants de 
savoir ce qu’ils peuvent obtenir 
comme aide technique ou 
financière, et fait le relais avec 
les structures partenaires. 
« J’avais déjà eu des contacts 
avec Rénov Habitat pour 
changer ma chaudière. Je 
souhaite maintenant mieux 
isoler ma maison. Rencontrer les 
interlocuteurs sur le marché, en 
direct, est un format efficace 
pour avancer », confie André 
Marc, un habitant d’Ouveillan. 

Après les conseils sur les 
économies d’énergie, il attend 
des devis des entreprises 
certifiées RGE pour se lancer. 

PETITS TRAVAUX À DOMICILE
Le guichet itinérant habitat 
permet une rencontre directe et 
conviviale. Il propose également 
des animations pour « mieux 
habiter » : tri sélectif, 
composteur, récupérateur d’eau, 
éco-gestes, etc. Le petit plus : 
la commune d’accueil peut 
aussi faire appel au bricobus 
des Compagnons bâtisseurs, 
afin d’apporter du conseil pour 
du petit bricolage, et aider à la 
réalisation à domicile. Dans ce 
cas, un repérage préalable avec 
la commune permet de proposer 
ces interventions.

Les prochaines dates du guichet itinérant : 
Narbonne : 7 novembre
Fleury d’Aude : 24 novembre 
+ d’info sur renovhabitat.legrandnarbonne.com

INFO
Pratique !
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Une journée pour former les 
entreprises aux marchés publics
Il n’est pas toujours simple pour les petites structures de répondre à un avis de 
marché public. Afin de les encourager à se lancer sans complexes, une journée 
d’information ouverte à toutes les entreprises audoises a eu lieu le 29 juin. 

Faciliter l’accès aux marchés 
publics des entreprises de toute 
taille, en particulier les PME et 
TPE. Tel était l’objectif de la 
journée d’information ouverte à 
tous les acteurs économiques, 
organisée le 29 juin par le Grand 
Narbonne en partenariat avec 
la Ville de Narbonne. Quelque 
60 entreprises locales y ont 
participé dans le but de mieux 
comprendre le fonctionnement 
des marchés publics. 

ATELIERS, CONFÉRENCES 
ET RENCONTRES
Les élus de la Ville et du 
Grand Narbonne ont d’abord 
présenté les chiffres de la 
commande publique et les 
plans d’investissement de leur 
collectivité. Puis le programme 
mettait l’accent sur les 
procédures dématérialisées et 
sur la manière de se différencier 
dans le mémoire technique. Un 
atelier sur le développement 
durable, en lien avec la nouvelle 
loi Climat et résilience, a 
présenté les attentes du Grand 
Narbonne dans ce domaine. 
La journée a aussi permis aux 

entreprises de se présenter, de 
rencontrer les acheteurs publics 
et de s’informer sur les projets 
à venir. 

CONNAÎTRE LES ATTENTES 
DES ACHETEURS
Au vu des retours positifs, il 
apparaît que cet événement 
a répondu aux attentes des 
entreprises, comme le confirme 
Xavier Kermorvant, chargé 
d’affaires de Services Voltige 
Sud. Cette PME spécialisée 
dans les travaux d’accès 
difficile emploie une dizaine de 
personnes à Narbonne. « C’est 
une véritable formation, très 
bien construite et assurée par 
des intervenants de qualité. 
J’ai particulièrement apprécié 
le discours clair et transparent 
sur la manière d’aborder les 
consultations, les attentes des 

acheteurs et les systèmes de 
notation. En étant mieux informé 
sur les critères d’évaluation, 
on augmente ses chances de 
remporter un appel d’offres », se 
félicite le professionnel.

COMPRENDRE LES DIFFICULTÉS 
DES ENTREPRISES
La journée a été très 
enrichissante pour la collectivité, 
qui a pu identifier de nouvelles 
TPE et PME susceptibles d’être 
intéressées par de futures 
consultations. Les échanges 
avec elles sont l’occasion de 
mieux comprendre les difficultés 
qu’elles peuvent rencontrer et 
ainsi d’adapter les pratiques en 
fonction des consultations, 
dans le respect du Code de 
la commande publique.

De g à dr : Ludovic Juge, directeur général des services du Grand Narbonne, Romain Bouniol, Vice-doyen de l’antenne 
de l’UPVD à Narbonne, Henri Martin, Vice-président du Grand Narbonne en charge notamment de la Commande 
publique et des achats et Sylvie Alaux, 2e adjointe au maire de Narbonne déléguée aux ressources et aux moyens.
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« Avec cette journée d’échanges, le Grand Narbonne, 
conscient des attentes en matière d’information sur 
les marchés publics, a pu répondre aux entreprises 
du territoire et les éclairer sur les procédures et 
règles en vigueur. »

LE MOT DE L’ÉLU

Vice-président du Grand 
Narbonne en charge de 

la Commande publique et 
des achats, des Grands 
projets et des Bâtiments 

communautaires

Henri Martin



À l’œuvre

Les travaux se poursuivent sur la station d'épuration de Marcorignan-Névian.

Bientôt des centrales solaires 
sur deux stations d’épuration
Les stations d’épuration d’Armissan-Vinassan et Marcorignan-Névian vont 
être équipées de panneaux solaires photovoltaïques. L’électricité produite 
sera autoconsommée et permettra de réduire la facture énergétique.
Les stations d’épuration assurent 
le traitement de nos eaux usées 
afin de rejeter une eau propre 
dans le milieu naturel. Les process 
de décontamination sont très 
énergivores en électricité. Ainsi, 
la collectivité a décidé d’équiper 
en panneaux solaires deux de ses 
stations d’épuration de grande 
capacité, afin de produire une 
énergie renouvelable pour leurs 
propres besoins. Cette action 
s’inscrit dans le Plan Climat Air 
Energie Territorial du Grand 
Narbonne co-élaboré avec 
le Parc naturel régional de la 
Narbonnaise en Méditerranée, qui 
vise l’objectif de devenir Territoire 
à énergie positive à horizon 2050. 

JUSQU’À 29 000 € 
D’ÉCONOMIES PAR AN
À terme, plus de 460 panneaux 
solaires seront installés sur 
les sites des deux stations 
d’épuration intercommunales 
et permettront de réaliser une 
économie de 29 000 € par an 
sur la facture énergétique. À 
Armissan-Vinassan, les 204 

panneaux photovoltaïques au 
sol permettront de couvrir 19 % 
de l’énergie électrique nécessaire 
pour traiter les eaux usées de 
la station d’épuration d’une 
capacité de 7 300 équivalents 
habitants (eq hab).
Sur le site de Marcorignan-Névian 
(6 500 eq hab), 160 panneaux 
seront installés au sol et 126 en 
toiture. Ils produiront 27 % de 
l’énergie électrique nécessaire 
au fonctionnement de la station 
d’épuration.

DÉVELOPPER LES ÉNERGIES 
RENOUVELABLES
Par cette opération, Le Grand 
Narbonne accélère son mix 
énergétique par le déploiement 
d’énergies renouvelables, en 
renforçant notamment la part 
de l’énergie solaire. D’autres 
stations d’épuration du territoire 

pourraient être équipées de la 
même manière dans l’avenir.  
Ces travaux sur les stations 
d’épuration sont une première 
étape, qui en appelle d’autres : 
une étude de faisabilité va être 
lancée prochainement. L’idée ? 
Récupérer les calories des eaux 
usées des stations d’épuration, 
pour chauffer des installations ! 

L’AIDE DE L’EUROPE
L’investissement global 
pour ces centrales solaires 
photovoltaïques s’élève à 
265 000€, cofinancés par 
le fonds européen FEDER à 
hauteur de 170 460 € dans le 
cadre de l’Approche Territoriale 
Intégrée « Cœur de Languedoc ». 
Un dispositif qui témoigne d’un 
véritable engagement pour 
la transition écologique et le 
développement durable.
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Les travaux en cours sur les réseaux d’eaux usées à l’entrée Est de Narbonne 
sont à l’origine de nouvelles découvertes archéologiques. Les fouilles associées 
au chantier ont mis au jour des vestiges antiques particulièrement intéressants. 

Le chantier qui révèle les nouveaux 
secrets de Narbo Martius

À quelques encablures du musée 
Narbo Via, le Grand Narbonne 
réalise depuis le début de l’année 
d’importants travaux sur les 
réseaux d’assainissement dans le 
secteur de l’avenue de Gruissan. 
Ce chantier d’envergure, destiné 
à améliorer la qualité du cadre de 
vie, représente un investissement 
de cinq millions d’euros. Il 
nécessite notamment de creuser 
des tranchées jusqu’à cinq mètres 
de profondeur pour installer de 
nouvelles canalisations.

DES FOUILLES PRÉVENTIVES 
INDISPENSABLES
Au vu de leur emplacement et 
de leur ampleur, ces travaux 
s’accompagnent de fouilles 
préventives, dont le Grand 
Narbonne a confié la réalisation à 
la société Mosaïques Archéologie. 
L’opération, délicate, consiste 
à observer le sous-sol au fur 
et à mesure de l’avancée des 
pelleteuses pour identifier des 
vestiges - remblais, structures 
funéraires, canalisations -, 
les localiser précisément, les 

photographier, les décrire, et 
prélever les trouvailles les plus 
intéressantes.

PLUS DE 70 SÉPULTURES 
ET DES OBJETS RARES
Et force est de constater que les 
résultats des premiers mois de 
fouilles dépassent les attentes 
initiales, comme le note Fabrice 
Bigot, responsable d’opération 
chez Mosaïques Archéologie : 
« Alors que nous pensions trouver 
une dizaine de sépultures, nous en 
avons découvert plus de 70, avec 
certains objets rares. C’est assez 
exceptionnel. » 
Parmi ces découvertes, une 
douzaine de blocs de pierre 
devraient permettre de restituer 
un mausolée du Ier siècle qui 
s’élevait près de la voie reliant la 
ville antique au littoral. Plusieurs 
inscriptions funéraires ont 
également été mises au jour, 
certaines mentionnant le nom 
de magistrats importants de 
l’époque. Et puis des dépôts 
secondaires de crémation et des 
inhumations, avec des offrandes 

(céramiques essentiellement), qui 
permettent de dater les éléments 
découverts, mais aussi de mieux 
comprendre l’organisation des 
sépultures et des rites funéraires. 
Il y a aussi une urne en plomb du 
IIIe siècle, dont aucun exemplaire 
n’avait encore été trouvé à 
Narbonne, ainsi que cinq cercueils 
en plomb de la fin de l’Antiquité, 
qui constituent l’un des plus 
beaux ensembles en contexte de 
la région. 

ÉVOLUTION DU QUARTIER
« À travers cette étude, nous 
retrouvons toute l’importance de 
la ville antique, qui était l’une des 
plus grandes de l’empire romain », 
poursuit Fabrice Bigot. « Au-delà 
de la rareté de certains de ces 
vestiges, il est très intéressant de 
pouvoir restituer et documenter 
la topographie et l’évolution 
historique du quartier. » Nul 
doute que cette zone située 
au carrefour de plusieurs voies 
antiques d’accès à la ville recèle 
encore quelques trésors à 
découvrir.

Découverte d'un bûcher funéraire et d'un dépôt secondaire de crémation lors des travaux.
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Tribune

Dans la continuité de la Gouvernance 
« politique », installée le 15 Juillet 2020, une 
Gouvernance plus « institutionnelle » a été 
progressivement mise en place, pour la durée du 
mandat.
C’est ainsi que le Conseil Communautaire 
a adopté par Délibération, le Pacte de 
Gouvernance. Un texte qui constitue la pierre 
angulaire de notre fonctionnement institutionnel.
Au-delà de la légitimité du Conseil 
Communautaire, régi par notre Règlement 
Intérieur, ce document rappelle le poids de la 
Conférence des Maires, sollicitée pour avis sur les 
grands sujets, ainsi que celui du Bureau dans la 
préparation des Délibérations. Les Groupes de 
Travail y trouvent légitimement leur place, dans 
la réflexion menée en amont.

Le Pacte Financier, Fiscal et Solidaire, permettra 
de tisser une relation étroite entre les Communes 
et le Grand Narbonne, favorisant ainsi la 
recherche d’une équité, au profit de l’ensemble 
des citoyens communautaires.
Enfin, le Conseil de Développement, outil de 
concertation démocratique, viendra parfaire 
ce dispositif. Cette instance portera un regard 
citoyen sur le projet de territoire, à travers le 
filtre de la crise sanitaire.
Nous sommes convaincus que ces différents 
outils nous permettront, en toute transparence, 
dans une vision d’équité et de solidarité, et en 
lien permanent avec la Présidence, de conduire 
notre action, dans l’intérêt des 37 Communes 
membres. Car telle est la finalité de ce dispositif.

Groupe « Communes Rurales Corbières et 
Minervois ».

Le contenu des tribunes ci-dessus est de la responsabilité de chaque groupe d’élus et n’engage pas la responsabilité 
du Directeur de la publication. Le groupe Sud-Clape Littoral n’a pas transmis de tribune pour ce numéro.
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LA MOBILITé EN GRAND

Les outils d’une Gouvernance institutionnelle
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Carte mémoire

Armissan, sur les traces 
de Rainart
Cette balade nature et patrimoine vous emmène aux 
abords du village d’Armissan, entre vignes et garrigue, 
au cœur du massif de la Clape.
Rainart, c’est le renard en occitan, l’animal 
fétiche d’Armissan qui vous guide tout au 
long de cette boucle de 4 km accessible à 
tous. Au départ de la cave coopérative, le 
circuit vous conduit dans le centre ancien du 
village où vous découvrirez autour de la place 
l’église et le château édifiés entre le XVe et 
le XVIIIe siècle. Un peu plus loin, aux abords 
du Rec Mayral, se dressent les maisons de 
maître bâties à la fin du XIXe siècle grâce au 
développement de la viticulture, avec leurs 
façades ouvragées et leurs caves. 
Puis l’itinéraire quitte le village et se poursuit 
en pleine nature. Prêtez attention aux mille 
plantes qui peuplent la garrigue : thym, 
romarin, cistes, genévrier, vous serez surpris 
par la variété des odeurs et des couleurs qui 
se mélangent sur votre chemin. 
Cultivé sur 350 hectares sur la commune 
d’Armissan, le vignoble est ici partout 
présent. Il contraste harmonieusement avec 
les roches claires qui ont donné leur nom 
au massif de la Clape (« tas de cailloux » 
en occitan), et qui ont fourni le matériau 
naturel à la construction des murets de pierre 
sèche délimitant les terrasses qui rendent 
les collines cultivables. La balade à travers 
les vignes vous ramène enfin à votre point 
de départ. Tout au long du parcours, des 
panneaux d’interprétation vous donnent de 
nombreuses informations sur le patrimoine 
naturel et historique et sur la viticulture 
dans le massif. Un circuit idéal et facile pour 
découvrir un paysage unique !

À voir et à visiter : 
le massif de la Clape, 
la Muraillasse, la cave 
d’Armissan, le Jardin 
de Langel.

Maison de la Clape à Vinassan : 
pour en savoir plus sur le 
massif de la Clape, son 
histoire, sa faune, sa flore… 
une escale s’impose à la 
Maison de la Clape 
28 rue Jean Jaurès à Vinassan 
Tél. 04 68 45 25 47

De belles maisons de maître

Les paysages enchanteurs 

de la Clape

Un écrin de vignes

INFO
Pratique !
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Nos jeunes

Découvrir le monde 
professionnel, écouter, 
s’entraider, collaborer, rencontrer 
des jeunes de tous les horizons. 
Comme chaque année, les 
chantiers jeunes organisés par 
le Grand Narbonne ont eu un 
succès fou ! 
Ces chantiers pour filles et 
garçons de 16 à 18 ans durent 
15 jours, pendant les vacances. 
Chaque matin, de 8h à 12h, dix 
jeunes et deux encadrants se 
sont retrouvés pour de petits 
travaux sur les installations des 
communes d’accueil. 
Zoom sur les chantiers de 
Moussan (rénovation des 
portails, des vestiaires du stade 
et de l’école maternelle) et de 
La Palme (taille d’arbres et 
nettoyage de la nature).

Chantiers 
jeunes : 
du travail 
et du sens !

« C’est ma première expérience 
professionnelle, je voulais mieux 
comprendre comment ça marche. On a 
fait de l’horticulture, et on a réussi à se 
trouver chacun un petit rôle. On s’est 
organisé en équipe, il fallait être à l’écoute et 
s’entraider. » 
Flon retient aussi les interventions 
d’Hakima Zinnoui, médiatrice : « Elle nous a 
questionné sur ce que l’on pensait du travail, 
comment on se sentait, ça a fait du bien. » 
Flon veut devenir psychologue.

« J’ai aimé travailler à la taille des arbres. 
Les intervenants nous ont beaucoup guidés et 
rappelés les consignes : pas d’acrobatie avec 
un sécateur, toujours porter l’outil vers le 
bas, s’éloigner lorsque quelqu’un scie, porter 
des gants, etc. » Elle n’a pas eu l’impression 
de « travailler, grâce à la super ambiance », 
mais le ramassage des déchets jetés en pleine 
nature « était moins sympa à faire. Mais c’est 
nécessaire car il y en a beaucoup ! ».

« Le chantier m’a fait découvrir les 
habitudes de travail et rencontrer des 
gens. » Pour Dalil, le vrai défi  « c’était 
d’être à l’heure tous les matins. Mais 
ça s’est bien passé, il fallait que je sois 
ponctuel pour prendre la navette avec les 
encadrants. C’est ça aussi le travail ! » 
Il retient « la bonne ambiance qui s’est vite 
installée » et le rôle des encadrants : 
« Ils nous motivent et donnent des astuces 
pour faire les choses plus vite. » L’élève 
de terminale veut devenir électricien.

Dalil Larab (Narbonne), chantier de Moussan

Vanessa Auzolle (Portel-des-Corbières), chantier de La Palme

« J’avais envie de gagner de 
l’argent par moi-même. Le 
chantier m’a aussi permis d’être 
avec d’autres jeunes et d’avoir 
une première expérience du 
travail », confie Lana.  
Lana a retrouvé par hasard 
Mathilde sur le chantier, une 
copine d’école primaire. Habitante 
de Moussan, elle voulait se 
confronter aux travaux manuels. 
« Cela m’a confirmé que je 
ne voulais pas faire ce genre 
de travail ! Mais j’ai appris 
à faire les bons gestes, et 
puis c’est satisfaisant de voir 
notre réalisation et d’aider ma 
commune. »

Lana Danet (Narbonne) et Mathilde Hue 

(Moussan), chantier de Moussan

Flon Mikullovci (Narbonne), 

chantier de La Palme
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C’est un petit geste que 
chacun d’entre nous peut 
faire au quotidien pour 
limiter son empreinte 
carbone et les émissions 
de gaz à effet de serre. 
De petits gestes, oui, 
mais qui mis bout à bout, 
nous permettent d’agir pour 
notre planète.

QU’EST-CE 
que c’est ?

Lanterne 
magique
Pour Halloween, faites d’une pierre 
deux coups en préparant une 
citrouille effrayante… et succulente ! 

Étape 1 : choisissez une citrouille ou un butternut 
chez un producteur local.

Étape 2 : coupez le haut pour en faire un 
« chapeau », puis avec une grosse cuillère, 
enlevez l’intérieur et conservez la chair au 
réfrigérateur. 

Étape 3 : dans la peau de la citrouille, sculptez 
les yeux, le nez et le sourire selon vos envies. 
Votre citrouille effrayante est prête !

Étape 4 : avec l’intérieur, cuisinez un velouté. 
Faites cuire la chair dans une casserole avec une 
pomme de terre. Ajoutez du persil, du poivre, un 
peu de crème fraîche et mixez le tout. Dégustez 
chaud.

Bientôt les fêtes de fin d’année ! Avec 
un peu d’imagination, vous pouvez 
confectionner des décorations 100% 
durables à partir d’éléments récupérés. 

Et si vous fabriquiez vous-même votre beau sapin, roi 
de la récup’ ? Rien de plus simple ! Pour cela, ramassez 
des branches tombées des arbres ou des bois flottés 
sur la plage. Disposez-les parallèlement sur le sol, de la 
plus petite à la plus grande, de manière à leur donner 
la forme d’un sapin. Choisissez de la ficelle ou un beau 
tissu pour les assembler par les extrémités ou au centre. 
Une fois votre sapin terminé, il n’y a plus qu’à l’accrocher 
au mur. 
Pour le décorer, vous pouvez trancher des oranges en 
rondelles et les faire sécher, utiliser des bâtonnets de 
cannelle, de l’anis étoilé, des pommes de pin, la peau 
des oranges découpée en étoile. Et même faire une 
guirlande avec tous ces éléments. 
Vous avez là un sapin original, économique et 
totalement écologique !

Vos décors de fête 
zéro déchets

1. Chemin de table : un drap blanc 
ou une taie de traversin en dentelle 
de bonne qualité, trouvé en friperie 
à prix cassé. 

2. Marque-places : un bouchon de liège 
entaillé sur le haut et le côté, dans 
lequel est glissé une jolie fleur séchée 
et un papier avec le nom du convive.

ASTUCES
√

La bonne idée verte

3. Décorations : des fleurs comestibles 
(violette cornue, bourrache, pensée, roses) 
à disposer sur la table et les assiettes (voir 
carte « par ici les produits d’ici » du Grand 
Narbonne pour trouver un producteur). 

4. Serviettes : pour émerveiller vos invités, 
pliez leur serviette non jetable grâce à un 
tutoriel d’origami.
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WWW.LEGRANDNARBONNE.COM

Clara, 9 ans

CENTRE D’ENFOUISSEMENT, NARBONNE 

  
 
PENSEZ À L’HÉRITAGE QUE VOUS 
NOUS LAISSEZ… TRIEZ ! 

TOUT CE QUE VOUS DÉPOSEZ 
DANS LE BAC GRIS FINIT ICI.
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